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NANCY R. LANGE

LA FILLE DE DIEU

17FESTIVAL SAINTE-ROSE EN BLEU82

Parle-moi de gravir.     Je te parlerai de porter.
Portée musicale, j’accueille.
Se posent sur moi tes notes, une à une ou par grappes.
Ruisselle la parole aux oreilles attentives de la Terre.
Crois-tu pour autant qu’il ne me soit donné que

d’entendre ?
Rabbins, prêtres, imams, tous m’ont voulue à genoux, 

bannie de la chaire de parole.
Relève-moi poète, dis-moi l’inoubliable, rencontre-moi ici,
à la cime de l’abrupt, dressé dans le vertige du vertical
expérimenté, quand la faux tombée, la falaise tracée, 
nos bras éperdus à étreindre l’absence, le corps vacille.
Dis-nous ensemble et debout.
Dis-leur.     Dis-leur encore comment tu entras en moi 
par des sentiers bordés de fougères, empapillonné 
de débordements lumineux.
De ta gorge et de la mienne,
chaos, joie, amour, déchirement,
lumière, ô lumière.
Mon père était montagne,
ma mère, rivière.
J’ai survécu à toutes les érosions.
Je suis torrent.
Une fragrance de fraises sauvages
déroulée sous mes pieds nus,
je suis l’Infante
air terre lumière
héritière Poésie
Parole partagée
je suis la Fille de Dieu. ph
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